SECOND SUPPL. AU MEMOIRE SUR LA DOUBLE REFRACTION.

tiemes cle millimetre; ainsi, dans cette nouvelle observation, la diffe-
rence cle vitesse n'etait plus que d'un guarante-quatre millieme. Elle
tenait sans doute a ce cjue les rayons ne traversaient pas les plaques
suivant line direction rigoureusement perpendiculaire a faxe des x. II
pourrait se faire aussi qu'une si petite difference de refraction tint
quelquefois a un leger defaut d'homogeneite entre des morceaux tire's
d'un nieme cristaL Neanmoins je suis plus porte a croire qu'elle pro-
vient ici principalement de quelque inexactitude dans 3a direction des
rayons. Gomme les variations de vitesse sont tres-faibles quand les
vibrations sont presque paralleles aux axes, on concoit qu'une grande
exactitude n'est pas aussi ne"cessaire pour ces directions que pour les
autres. Neanmoins, si Ton voulait profiter dci toute la precision que
comportent les mesures d'mterferences, il faudrait s'attacher dans
tons les cas a determiner d'une maniere bien exacte la direction des
rayons relativement aux axes du cristaL

La derniere experience sur les plaques corrigees ayant prouve crue
la majeure partie du replacement de ~ de frange tenait a une diffe-
rence d'epaisseur entre les deux morceaux, et que la vitesse des rayons
ordinaires etait sensiblement. lamejoie dans les deux plaques, on peut
juger de la difference de vitesse des rayons extra ordinaires dans les
deux plaques par 1'intervaUe qui s^parait les milieux des deux groupes
de franges de la premiere experience. Gette difference de marclie
etait de 89,16 et produite par une epaisseur de cristal egale a 3mm, 1/1.
Ces deux donnees, avec 1'inclinaison connue des axes optiques sur
1'axe des z, suffisent pour determiner tous les elements de double re-
fraction de la topaze employee.

Je prends pour unite la vitesse de propagation a des vibrations
paralleles a 1'axe des x, c'est-a-dire le maximum de vitesse des rayons
ordinaires. Soit r le rapport de refraction de 1'air clans le cristal qui
repond a cette vitesse, X la longueur des ondulations j.aurie-orangees
dans 1'air, et e 1'epaisseur du cristal: -4- serale nombre d'ondulations
lumineuses de cette espece contennes dans 1'epaisseur du cristal. Main-
tenant 1'epaisseur restant la meme, mais les vibrations etant supposes a
